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ES L’industrie de l’eau minérale 

et le tourisme thermal
L’exemple de Vittel, Pays de l’Ouest Vosgien, Vosges

AILLEURS EN LORRAINE

- Bourbonnes-les-bains
- Contrexéville

     ■ Eau minérale
     ■ Eau thermale
     ■ Surexploitation
     ■ Protection des ressources en eau    

Les mots clés

Topographie :
Vittel, 3318, 
Série orange, 
1/50000, I.G.N.
Géologie : 
Vittel, 338, 
1/50000, 
B.R.G.M.

	 ■ Protection des ressources en eau
L’eau minérale naturelle est une ressource renouvelable dont la pérennité nécessite une gestion rigoureuse. 
Les minéraliers doivent :

Respecter leurs sources-	 .
Préserver-	  la qualité et la pureté de l’eau (respecter le cycle de l’eau, surveiller les paramètres 
hydrodynamiques du gisement…).
Protéger-	  l’équilibre des écosystèmes locaux. 

L’eau minérale fait partie de l’identité territoriale et s’inscrit dans l’histoire de la région. Il s’agit alors de 
préserver la source et le territoire aux alentours mais aussi d’imposer une réglementation autour de ces zones.

Préservation de l’impluvium

L’impluvium est la zone identifiée d’infiltration de l’eau météoritique qui alimente l’aquifère donnant 
naissance à l’eau minérale. La surface d’un impluvium peut couvrir plusieurs milliers d’hectares. L’impluvium 
est la zone privilégiée à protéger pour prévenir tout risque de contamination de la ressource. 

Il existe une réglementation spécifique à l’eau minérale naturelle afin d’instaurer une zone de protection 
étendue :

Cette zone est déclarée DPI (Déclaration d’Intérêt Public) aux niveaux des différentes émergences. Elle 
permet :

d’éviter la réalisation de travaux souterrains dommageables (forages, constructions…)-	
de contrôler les activités à risques.-	

Auprès des agriculteurs, les activités non polluantes peuvent être promues  concernant l’utilisation des 
phytosanitaires, des fumiers et des lisiers.
Auprès des communes, l’accent est mis sur les risques de pollutions ponctuelles liées aux réseaux 
d’assainissement défectueux ou à la modification du cycle hydrologique résultant de l’évolution démographique 
et de l’urbanisation

La société Agrivair

En 1992, Nestlé Waters crée Agrivair pour protéger les sources de Vittel et Contrex de tous risques 
de pollution urbaine et industrielle. Son objectif est de préserver l’équilibre de l’écosystème du bassin 
hydrogéologique de Vittel-Contrex pour garantir la pérennité de la qualité des eaux. Il comprend :

pour les -	 agriculteurs : 
- la suppression totale des produits phytosanitaires 
- l’obtention d’un taux de nitrate inférieur à 10mg au niveau sub-racinaire
- le remplacement du maïs (fort consommateur d’eau) par de la luzerne
- une rotation entre les cultures de céréales afin de garantir une reconstitution des terrains en 

éléments minéraux
- composter l’ensemble des déjections animales (afin de réduire les excédents d’azote 

organique)
la -	 gestion de la forêt, des parcs thermaux et des terrains de golfs autour des sources de Vittel et 
Contrex. 
le -	 désherbage thermique pour les allées, les parkings et les voies ferrées. 
l-	 ’introduction de coccinelles pour lutter contre la prolifération des pucerons.
l’assurance que les -	 bâtiments agricoles correspondent aux normes Agrivair.

92 % du périmètre de l’impluvium des sources de Vittel bénéficient de cette protection.
90 % du périmètre de l’impluvium des sources de Contrex bénéficient de cette protection.
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	 ■ Historique des Thermes
Même si les quelques vestiges d’époque romaine montrent que les romains s’intéressaient au thermalisme, ce 
n’est qu’en 1760 que naissent les premiers thermes à côté de Contrexéville. En effet, c’est Charles Bagard, 
un médecin du duc Stanislas, qui publie un mémoire sur les eaux et leurs bienfaits. Avant la révolution, 
Contrexéville vivait donc déjà du thermalisme. 
Vittel ne s’est fait connaître qu’à la fin du XIXe siècle quand Louis Bouloumié, magistrat de Toulouse, racheta 
et exploita la grande source, réputée pour son grand pouvoir diurétique. On a donc ici une double industrie de 
l’eau en Lorraine basée sur le thermalisme et les eaux minérales ; succès qui reste aujourd’hui non démenti 
(Vittel, Contrex et Hépar détiennent ensemble 28 % du marché national de l’eau minérale, en valeur).

	 ■ Les vertus thérapeutiques, puisées dans les profondeurs du sous sol
Les vertus thérapeutiques sont dues aux propriétés physico-chimiques de l’eau. 
Seules les eaux minérales naturelles présentent des vertus thérapeutiques et sont reconnues par l’Académie 
de médecine. Les composants « vertueux » reconnus (gaz, oligo-éléments) sont toujours très directement liés 
aux transits dans une géologie dynamique. 

Les contraintes en compression et en distension qui sont associées à la formation des massifs montagneux ont 
créé des zones de discontinuités actives nommées failles. Les différents éléments intrusifs récents ont, en 
outre, modelé les reliefs de nombreux secteurs. Ces évènements géologiques conditionnent très directement 
la remontée d’eaux chargées d’histoire géochimique.

	 ■ Le tourisme thermal
Il y a déjà 2000 ans, les romains avaient pour habitude les thermes, comme lieu de détente. L’époque romaine 
a largement contribué à la valorisation des thermes.
Avec les marques comme Vittel et Contrex, l’eau et le thermalisme en Lorraine attirent de plus en plus de 
touristes. Le thermalisme ne se limite pas à une réponse thérapeutique à un besoin médical spécial. Les 
curistes sont désormais des touristes du bien-être. Ils attendent des soins novateurs et ludiques. Ils se sont 
ainsi orientés dans des activités de détente et de relaxation. Des infrastructures comme les golfs, les casinos, 
ont été construites pour augmenter le nombre de visiteurs. Les thermes ne se limitent donc plus au seul bienfait 
de l’eau.

Les bienfaits des sources thermales sont divers et varient selon les villes considérées. Ils s’associent à des soins 
dans la recherche du bien-être ainsi qu’aux activités extérieures. Quelques exemples de centres thermaux 
dans les Vosges :  

Bains-les-Bains :
11 sources de 20 à 51 degrés, -	
Traitement de maladies : -	 cardiaques et des artères, rhumatologie.

Contrexéville : 
Traitement de maladies : -	 calculs rénaux et urinaires, obésité, surcharge métabolique,
Soin : balnéothérapie…,-	
Activité culturelles et loisirs : gym douce, fitness…-	

Plombières-les-bains :
L’eau (80°C) est d’origine granitique et est chargée en fluor, -	
Traitement de maladies : -	 affections digestives, troubles neuro-végétatifs. L’eau froide traite des 
rhumatismes,
Soin : décontraction, relaxation par les eaux chaudes,-	
Activités culturelles et loisirs : parcours de santé, randonnées, fitness, mini-golf, galerie de peinture -	
et d’artisanat, soirées thématiques, théâtre, cinéma…

Vittel : 
Traitement de maladies -	 : affections rénales et hépato-biliaires, maladies nutritionnelles, 
rhumatologie,
Soin : massage, relaxation, balnéothérapie pour la remise en forme, soins de la peau (gommage), -	
manucures, soins du visage, épilation…

	 ■ L’industrie de l’eau minérale
Les eaux minérales ne sont pas potables au sens strict du terme. Elles contiennent des substances minérales 
en quantité trop importante pour pouvoir servir de boisson exclusive. Elles font l’objet d’autorisations 
spécifiques après analyse de leurs effets thérapeutiques. L’eau minérale est définie par 3 critères majeurs :

absence de tout traitement ou d’addition de produits chimiques,-	
pureté originelle à la source, c’est-à-dire -	 l’absence de tout polluant,
composition minérale définie-	 , parfaitement stable et garantie.

En Lorraine les villes où l’on trouve des eaux minérales sont  : Vittel, Contrexéville, Amnéville-les-Bains, 
Mondore-les-Bains, Bourbonne-les-Bains, Bains-les-Bains, Plombières-les-bains, Luxeuil-les-Bains.
Prenons par exemple deux bouteilles d’eaux minérales lorraines les plus connues et comparons leur 
composition :
                     

De part sa composition très minéralisée (forte teneur en Calcium, Magnésium et Sodium), l’eau de Contrex 
ne convient pas à la consommation classique. Elle permet un bon lavage des organes digestifs et rénaux. A 
l’inverse, l’eau de Vittel, très peu minéralisée, est adaptée à la consommation classique. 

Le processus d’embouteillage se fait directement dans la zone d’émergence pour ne pas dégrader la qualité 
de l’eau.

L’eau est d’abord 1.	 puisée grâce à des forages et n’est jamais en contact avec l’air ambiant.
Elle est acheminée grâce à des 2.	 canalisations en acier inoxydable vers le site d’embouteillage. 
Des 3.	 tests sont effectués  pour vérifier la stabilité de la composition minérale (450 tests sont effectués 
chaque jour entre l’émergence de l’eau et la mise en bouteille). 
Les bouteilles ont la propriété de 4.	 conserver la pureté et l’intégrité de l’eau. 

Petit Historique de la bouteille d’eau.

Au XIXe siècle : embouteillage dans des cruchons de terre cuite.
Milieu de XIXe siècle : utilisation de bouteilles en verre transportées dans des caisses en bois.
Fin des années 1960 : 1ère bouteille en PVC : polyvinyle de chlorure, plus légère et moins fragile.
1992 : bouteille en PET de 1,5L : polyéthylène téréphtalate : incassable, inaltérable. 

Vittel, de nos jours…

- 40 % commercialisées en France, 20 % en Allemagne, 10 % en Belgique et 8 % au Japon (chiffres 2007)
- Vittel s’est aussi diversifiée dans les produits cosmétiques dans les années 1980 
- Vittel vise un public de plus en plus large avec le lancement d’une gamme aromatisée, de mélange eau de 
Vittel et d’arômes ou de jus de fruits…

EAU MINÉRAL DE CONTREX                                 EAU MINÉRAL DE VITTEL

Calcium : 486 mg
Magnésium : 84 mg
Chlorures : 10 mg
Sodium : 9,1 mg

Sulfates : 1187 mg
Potassium : 3,2 mg

Hydrogénocarbonates : 403 mg
Nitrates : 2,7 mg
Fluor : 0,33 mg/L

Calcium : 202 mg
Bicarbonates : 402 mg

Magnésium : 43 mg
Chlorures : 8 mg
Sodium : 4,7 mg
Sulfates : 336 mg
Potassium : 2 mg
Fluor : 0,28 mg/L


